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Jésus,en route vers Jérusalem,est abordé par ses adversaires les pharisiens qui 

essaient de le déstabiliser en lui posant des questions embarrassantes pour le piéger. 

Leur but est d’inciter à la division et à la colère. Ils s’arrogent des droits qu’ils refusent 

aux femmes. Ils veulent contrôler le mariage : le faire ou le défaire selon les 

circonstances. Pour Jésus,le mariage est un don qu’il s’agit de recevoir. Par conséquent, 

la question de la répudiation ne se pose pas en ces termes. Que celui ou celle qui est 

marié rendre grâce à Dieu pour le don qui lui est fait plutôt que de chercher les 

conditions dans lesquelles il pourrait le maîtriser ou le repousser. 

 

Jésus parle ici du couple puis des enfants. Il défend à la fois la grandeur du mariage et 

celle des enfants. Il ne supporte pas que ses disciples rabrouent les enfants,qui,à son 

époque,sont plus méprisés qu’admirés. Il nous demande même d’accueillir le Royaume 

comme un enfant confiant,qui ne peut rien par lui-même,attend tout de ses parents.Tout 

est cadeau pour lui. Et justement,le Royaume est ce cadeau que Dieu veut faire à tout 

homme en Jésus son Fils. Dans sa réponse aux pharisiens, Jésus qui s’appuie sur le texte 

de la Genèse,dit que dès l’origine,l’union de l’homme et de la femme a constitué la plus 

parlante de l’Alliance entre Dieu et l’humanité; un appel à la communion par la donation 

réciproque des époux.«A cause de cela »càd pour répondre à cet appel, « tous deux ne 

feront plus qu’un.» Cette unité est l’aboutissement du projet de Dieu sur l’homme et la 

femme.Le Dieu unique les a créés à son image et les a liés l’un et l’autre pour qu’ils 

réalisent une entité nouvelle indissoluble.Jésus refuse clairement la polygamie et 

rappelle le projet initial de Dieu. Chacun de nous commence vraiment à exister quand il 

accepte de vivre avec un autre,par un autre et pour un autre.C’était cela le rêve du 

Dieu-Amour.Il déclare que la répudiation pour un remariage,même si la loi le 

permet,équivaut à un adultère. Ce qui est légal n’est pas encore moral. 

 

L’idéal que propose Jésus n’est-il pas une utopie irréalisable ? Il sait combien le cœur 

de l’homme et de la femme est aliéné par les forces mauvaises,mais il est venu pour nous 

libérer de cette aliénation.L’unité voulue par Dieu pour le couple s’écroulait par des 

répudiations que Moïse lui-même avait dû admettre. Aujourd’hui aussi,la famille semble 

profondément ébranlée.Nous voyons apparaître dans certaines familles la recherche 

avant tout du bien-être matériel :des couples s’écroulent,car ils ont plus de souci de la 

maison à construire que de leur amour à cultiver. Il y a des familles qui ont peur de 

donner la vie,bannissent les tendres voix des enfants. Pour d’autres,la famille devient 

un refuge affectif où chacun recherche la chaleur d’une forte tendresse. 

Heureusement qu’il y a encore des familles solides et fécondes qui n’oublient pas que le 

lien d’amour qui unit l’homme et la femme repose sur une volonté d’aimer et de se donner 

pour le bien de l’autre. Cet amour basé sur le don de soi nous vient de Dieu. 

 

Si la dureté du cœur vient à être telle que le cadre dans lequel un couple se trouve n’est 

plus une promesse de vie, mais devient au contraire un lieu de désespérance et de mort, 



ne vaut-il pas mieux sortir de ce cadre ? Si l’amour est absent, n’est-il pas possible de 

se demander s’il n’a jamais été présent ? Cet amour qui meurt,qui manque, provoque la 

séparation. Et la séparation ne nous sauve jamais,elle ne fait au contraire que blesser 

encore plus. L’amour seul peut conduire à l’amour. 

 

A notre époque,le mariage et la famille sont trop souvent contestés,attaqués et 

dénigrés. Le monde contemporain tend de plus en plus à ne pas réduire la relation du 

couple au seul modèle du mariage chrétien. Le débat à propos du mariage de personnes 

de même sexe le démontre avec force. Si nous rajoutons les situations de couple où, 

pour toutes sortes de raisons,des personnes ont connu des échecs qui les ont blessés 

profondément,nous pouvons dire que le mariage,en particulier chrétien,connaît des 

temps difficiles. C’est sur le terrain du quotidien que l’amour fait ses preuves dans 

l’inépuisable découverte de l’autre,pour en faire un(e) partenaire. Ceci dit,entre l’idéal 

vers lequel nous devons tendre et les limites de l’homme,il faut laisser place à la 

pédagogie de la miséricorde,assumer ses échecs et croire qu’un nouvel avenir est 

toujours possible. Un mariage durera toute la vie s’il y a beaucoup de  compréhension  

mutuelle,de considération réciproque,et de rêves communs,plus une bonne volonté de 

faire chacun la moitié du chemin. Il ne peut y avoir de bonheur dans un foyer que lorsque 

deux époux ont une admiration mutuelle qui les amène à faire un pas de plus sur le 

chemin de la vie. Comme Jésus a béni les enfants, qu’il bénisse tous les couples, toutes 

les familles et qu’il nous bénisse tous les jours de notre vie afin de nous conduire tous 

à la gloire du Père. 
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